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Du 14. Pluie fine intermit. dès 11 3/4 h.
Soleil perce par moments vers midi.

Du 15. Pluie dans la nuit. Br. en bas Chau-
mont le matin. Soleil perce à 8 h. et à 1 h.
Quelques gouttes de pluie vers 6 h.

NIVEAU I>U 1AC :
Du 17 mai (7 heures du matin) : 429 m. 99

IMMEUBLES A VENDRE

167 A vendre, pour cause de départ,
à quelques minutes de l'Académie, une
propriété bien située pour pensionnat.
S'adresser au bureau de la feuille.

La Municipalité de la Coudre offre à
vendre son ancienne maison d'école,
comprenant logement, grande salle, cave
et jardin. Cette maison, assurée fr. 6000,
serait cédée pour 4000. S'adresser au
secrétaire, L. Lavanchy.

Immeuble à vendre
On ofire à vendre une jolie propriété,

à proximité de la ville, se composant
d'une maison agréable, bien située, et
terrain de dégagement en nature de
jardin. Belle vue. S'adresser à M. Paul
L'Eplattenier, notaire, à Neuchâtel.

Grande et belle propriété à vendre
à CHAUMONT

Les hoirs de feu Monsieur Alphonse-
Louis de Pury-Muralt exposent en vente
par voie d'enchères publiques, la pro-
priété qu'ils possèdent à Chaumont, la-
quelle se compose :

1° Du max princi pal, formant les ar-
ticles 1408 et 1409 du cadastre de Neu-
châtel, comprenant :

a) Une maison de maîtres, très con-
fortable, et un bâtiment de ferme, assurés
ensemble contre l'incendie pour francs
130,000 ;

b) De vastes terrains en nature de
jardins, champs, prés boisés, pâturages,
belles forêts, d'une superficie totale d'en-
viron 212,000 mètres carrés (78 poses de
Neuchâtel) ; le tout en un seul tenant,
aboutissant à la grande route. — Mise à
prix : fr. 70,000;

2" Du Chaumont Sarah Pury , formant
l'article 1407 du cadastre de Neuchâtel
et l'article 687 du cadastre de Fenin,
Villars et Saules, comprenant environ
52,000 mètres forêts et 59,000 mètres
prés et pâturages ; total 111,000 mètres
ou 41 poses de Neuchâtel de terrain en
un seul max. Magnifique situation ; em-
placement exceptionnellement favorable
pour y élever une construction pour l'été.
— Mise à prix : fr. 12,000.

Ces deux max seront exposés en vente
séparément, mais sous réserve éventuelle
du bloc.

La vente aura lieu le vendredi 10 ju in
1887, à 3 heures après midi , en l'Etude
des notaires Junier , à Neuchâtel.

S'adresser pour les conditions de
vente à la dite Etude, et pour visiter les
propriétés au fermier, Fritz Niederhauser,
ù Chaumont,

ANNONCES DE VENTE
A vendre, à Greng près de Morat, une

certaine quantité de billes chêne de dif-
férentes dimensions ; un solde d'excel-
lent foin et regain ; un grand bateau plat ;
un coupé ; une cinquantaine de mesures
de pommes de terre. S'adresser à M. Ga-
berel, régisseur, au dit lieu.

A vendre : une armoire à glace, 2 ta-
bles et 2 canapés. S'adresser Faubourg
du Lac n° 1, 1er étage.

glL_ NOUVEAU
jjjpB  ̂ Microscope breveté

Ce nouveau microscope surpasse tout
ce que l'art optique a produit jus qu'à ce
jou r à un prix aussi modique. Il réunit
tous les avantages désirés et réalisables,
est d'une construction très élégante, so-
lide et pratique, et peut sous le rapport
de la qualité et de l'intensité des lentilles
rivaliser avec les prismes les p lus chers.
Les atomes invisibles à l'oeil nu appa-
raissent d'une manière vraiment mer-
veilleuse sous cet instrument disposé de
façon à pouvoir examiner et observer
toutes espèces de choses, aliments, bois-
sons, objets, corps solides et liquides,
pour la botanique, les insectes, les miné-
raux, etc. Ce microscope est aussi utile
qu 'indispensable aux vignerons et aux
bouchers pour découvrir les trichines,
le phylloxéra, etc. Instruction spéciale
comp lète pour la manière de s'en servir
dans ce cas.

Un bon microscope commode, procu-
rant comme pas un autre instrument au
monde autant de distractions instruc-
tives et utiles, surtout à notre époque de
falsification des aliments, des boissons et
des étoffes de toute espèce, ne devrait
p lus manquer dans aucune famille, en-
core moins chez les étudiants et ni même
chez l'ouvrier intelligent et observateur ,
car l'inconvénient du prix trop élevé
n'existe plus. Sa fabrication en grand et
dos mieux conçue, avec les avantages
que procurent tous les moyens techniques
et mécaniques, permet de le livrer au
prix de fr. 5 et lui assure dans tous les
pays le meilleur succès. Envoi en solide
emballage franco contre mandat, timbres-
poste ou remboursement. Adresser les
commandes à la Halle industrielle à
Kriens , près Lucerne. Conditions les plus
avantageuses possibles aux acheteurs en
gros. (H. 1947 Z.)

Pour cause de départ , à vendre de gré
à gré, à Auvernier, maison Wuil-
lomenet, lits complets, bureau, com-
modes, fauteuils, chaises, tabourets, ta-
bles, tableaux, glaces, vaisselle, verrerie,
services de table, tapis, potager, batterie
de cuisine, etc. — Même adresse, on de-
mande une maison à garder.
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En exécution d'un jugement d'expro-
priation rendu par le tribunal de Neu-
châtel le 10 décembre 1886, il sera pro-
cédé par le juge de paix du cercle du
Landeron, qui siégera à l'Hôtel de Ville
du dit lieu, le mercredi 25 mai 1887, à
9 '/2 heures du matin, à la vente par
voie d'enchères publiques des immeubles
ci-après, expropriés au citoyen Bloch,
Jean-Frédéric, cultivateur, domicilié au
Landeron, désignés au cadastre du Lan-
deron comme suit :

Art. 52. Les Bévières, vigne et jardin
de 304 mètres carrés.

Limites : Nord, 964, 1562 ; Est, 2674 ;
Sud, le chemin des Flamands.

SUBDIVISIONS :

Plan folio 66. N» 64. Les Bévières,
vigne de 214 mètres carrés.

Plan folio 66. N° 65. Les Bévières,
jardin de 90 mètres carrés.

Art. 53. Plan folio 69. N° 31. Les
Bécuels, vigne de 733 mètres carrés.

Limites : Nord, 3127 ; Est, 42 ; Sud,
1024 ; Ouest, 1366, 1501 et 1817.

Art. 54. Les Aiguedeurs, vigne et
place de 490 mètres carrés.

Limites : Nord , 1914 ; Est , 2977 ;
Sud, 2790 ; Ouest, 2828.

SUBDIVISIONS :
Plan folio 74. N° 49. Les Aiguedeurs ,

vigne de 384 mètres carrés.
Plan folio 74. NJ 50. Les Aiguedeurs ,

place de 106 mètres carrés.
La mise à prix sera de la moitié de la

valeur des immeubles.
Donné pour trois insertions dans la

Feuille d'Avis de Neuchâlel.
Landeron, le 30 avril 1887.

Le greff ier de paix,
C.-F. WASSERFALLER.

VENTES PAR VOIE D'ENCHERES

Vente de Bois
Le Département de l'Industrie et de

l'Agriculture fera vendre aux enchères
publi ques et aux conditions qui seront
préalablement lues, le lundi 23 mai , dès
les 8 heurss du matin, les bois ci-après
désignés, situés dans la forêt cantonale
du Chanet de Colombier :

90 plantes de chêne,
4 billes de pin,

50 stères de chêne,
1500 fagots.

Le rendez-vous est au passage à niveau
du Villaret.

Neuchâtel , le 14 mai 1887.
L 'inspecteur

des forêts du 1" arrondissement.

Le syndic à la masse bénéficiaire du
citoyen Angélo Négri , quand vivai t maî-
tre maçon à Auvernier, fera vendre en
enchères publiques , dans les maisons du
failli à Auvernier, lundi 23 mai 1887, dès
9 heures du matin , divers objets mobi-
liers de ménage et une certaine quantité
d'instruments et de marchandises pour
entrepreneurs de bâtiments, savoir : un
bois de lit en noyer, à 2 personnes, un
canapé, 2 tables de nuit, 6 chaises placets
en jonc, un secrétaire en noyer, un pu-
pitre, 6 tabourets, une glace, 6 tableaux,
une horloge, une garde-robes à 2 portes,
3 tables, 5 bancs, 4 lits en fer , un char
d'enfant, une corde à lessive, 1 couleuse
avec chaudron, 1 poêle en fer, seilles et
tonneaux, brouettes, civières, chars et

charrettes, plateaux, perches, fourrons,
rouleaux, échelles, planelles et carrons
en ciment ; pierre de maçonnerie, un ni-
veau à pied et une équerre d'arpenteur,
ainsi qu'une foule d'autres instruments
dont le détail est trop long.

La préférence sera donnée aux ama-
teurs pour le bloc, en ce qui concerne les
instruments et les marchandises. Les en-
chères seront commencées par le mo-
bilier du ménage.

S'adresser pour tous renseignements
au notaire F.-A. DeBrot, à Corcelles.

Auvernier, le 10 mai 1887.
Greffe de paix.

AU PETIT PARIS
&V&ÀH8, MTCiaîl, HS&dS&SS

M LLES G I NDRAUX SŒURS
RUE DE L'HOPITAL

Avant la remise de leur magasin et afin de réduire le stock des marchandises,
il sera fait un fort rabais sur les articles suivants :

«** Chemises, caleçons, sous-taille, camisoles pour dames.
Robes, toile et chapeaux, toile et fantaisie pour enfants.
Parures nouveautés, foulards, echarpes et fichus de dentelle espagnole.
Pèlerines et fanchons chenille. Boutons corrozo et fantaisie.

Lo magasin est toujours bien assorti en gants de peau , de soie, fil d'Ecosse et
mitons.

Ruches et biais nouveauté. Tulle couleur et noir pour voilettes.
Dentelles en tous genres. — Passementerie et franges. — Tabliers pour dames

et enfants.
Bonnets de matin en mousseline, percale et dentelle, garnis de rubans.
Corsets pour dames et enfants.

Sur ces derniers articles, il sera fait un escompte de 10 %•

MM. Gustave PARIS & C»
vendront jusqu'à fin courant,
avec un fort rabais, au comp-
tant, les confections de la
saison qni leur restent en
magasin.

I

ELIXIR STOMACHIQUE *+
DE IARIA-ZELL.

É 

Ex cellent remidt contr»
toutes le» inaladlM B

et sans égal contre le
manque d'appétit, faib-
lesse d'estomac , mau-
<aiselialeme ,ûatuoslté8,
renvois aigres, coliques,

catarrhe stomacal ,
pituite , formation de ls
pierre et de la gravelle,
abondance de glaires,
jaunisse, dégoût .et
vomissements, mat- <de

tête (s'il provient de l'estomac), crampes
d'estomac, constipation, indigestion et ezoès
de boissons, vera Jkffections de la rate et
dp foie, hémorrhoïdes (veinehémorrholdale).
«JPrix dn flacon avee mode d'emploi, 1 tr,
Zfepât central : pharm. jam SchntBenget*
O. BRADT & KRKMHTKRJHorKTle)AntTtiW

Se trouve seul véritable : à Neuchâtel, pharm.
Dardel ; St-Blaise, pharm. Zin t graf f ;  Chaux-de-
Fonds, pharm. Gagnebin ; Locle, pharm. Theiss ;
St-Imier, pharm. Nicolet , et dans les principales
pharmacies de toute la Suisse.

Dépôt général pour toute la Suisse chez H. PAUL
HARTMAN N, pharm., à Steckborn (Thurgovie).

HT POTAGERS ~m
CHEZ J.~B.~E. KO CM

QUINCAILLERIE DE FER
Rues du Trésor et du Seyon

Potagers en fer forgé nouveau système,
de toutes grandeurs, brûlant bois ou
houille, à feu dirigeable à volonté au
moyen de trois bascules ; garnissage
spécial et de longue durée. Ces potagers
économisent beaucoup de combustible
et sont à des prix modérés. Un grand
choix d'ustensiles • en fonte, 1er émaillé,
cuivre, laiton, etc., assortissant avec ces
potagers, est à disposition.

Potagers en fonte et à pétrole.
Tuyaux de caoutchouc.
Toujours bien assorti en articles de

ménage. Outils aratoires, etc,
t

BAZAR DD VIGNOBLE
COLOMBIER

Reçu :
Un grand assortiment de ruches

haute nouveauté. Arti cles de toi-
lette et de voyage. Paniers en tous
genres. Espadrilles. Chemises et
pantalons pour messieurs, caleçons
de bains, etc., etc. Gants de peau
et de soie 1" qualité.

Se recommande,
Alice GENTIL-NICOUD

A la même adresse, on offre un
jeune garçon de 18 à 20 ans com-
me volontaire dans un magasin ou
bureau.

OCCASION
A vendre un joli breek neuf , avec

capote. S'adr. à M. Zimmermann, sellier.

A vendre, à de favorables conditions,
deux voitures à brecette, à deux
bancs, essieux patent. S'adresser à Jean
Assfalg, carrossier , rue St-Maurice.

Louis BONNY,
poélier, prévient
son hon.oira.ble
clientèle et le pu-
blie en général,
qu'il vient d'ou-
vrir un magasin
d'appareils de
chauffage , rue St-
Maurice n° IO, où
toutes les com-
missions concer-
nant son métier
pourront être
faites.

A vendre au comptant un solide établi
portatif à deux places. Industrie u° 22,
au second.



BELLAH

« Feuilleton de la Feuille d'avis de Neucliâtel

PAR

OCTAVE FEUILLET
de l'Académie française.

Le hasard nous procura, il y a peu
d'années, l'avantage de connaître un des
rares survivants de la grande chouanne-
rie: par goût de jeunesse, k ce qu 'il nous
semblait, plutôt que par une bien forte
conviction, il avait pris une part active
aux intrigues comme aux guerres de la
Bretagne royaliste ; il y avait même
trouvé tant de plaisir qu 'il était, je crois,
tout prêt à recommencer quand il mourut ,
fort heureusement, le printemps dernier.
Ce bon vieillard, qui avait tué beaucoup
d'hommes autrefois, nous étonnait sou-
vent en nous contant avec quel appétit
il prenait ses repas et avec quelle tran-
quillité il suivait la routine de sa vie, au
milieu des mortelles et incessantes ap-
préhensions de la guerre civile. —
Quand le péril, disait-il, nous assiège du
matin au soir et du soir au matin , il a le

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
pu de traita avec M, CftUnann-Wvy, éditeur , à
P«ri*.

sort d'une maîtresse maladroite , il perd
sur nous son empire. Il ajoutait qu 'à son
avis Damoclès devait être un étrange
poltron , pour ne point s'être habitué à
une chose aussi simple que d'avoir une
épée suspendue sur la tête. Il comprenai t
que cela fût gênant le premier jour ; mais
il déclarait que, dès le second , il n'en au-
rait pas, quant à lui, perdu un coup de
dent, et que l'épée en eût été pour ses
frais. Il allait plus loin ; il se sentait ca-
pable, sous la menace de quelque péril
que ce pût être, pourvu qu'il fût un peu
prolongé, de soutenir aveo une entière li-
berté d'esprit la thèse la plus légère, si-
non la plus galante. A l'appui de cette
déclaration, il nous citait de véritables
tours de force que nous avons le regret
de ne pouvoir fair e figurer dans cette
histoire ; mais l'obligeance, parfois un
peu avantageuse peut-être, du vieux par-
tisan, nous permet au moins de faire
connaître au lecteur quelle espèce de
conversation pouvait remp lir les courts
intermèdes d'un drame sanglant, quel su-
jet d'entretien pouvait défrayer un souper
de chouans, entre deux de ces combats
où l'on ne faisait point de prisonniers, et
à huit jours de Quiberon.

— Ah çà ! mais, véritablement , c'est
un souper de noces, cela, mon cher hôte,
et de noces royales, disait en riant un
jeune homme qui occupait la place d'hon-
neur a côte de MUo de Kergant, et dont
toutes les paroles étaient accueillies avec

un respect extraordinaire : je vous soup-
çonne d'avoir ouvert un refuge dans vo-
tre château k tous les cuisiniers illustres
que la révolution a cassé aux gages, et
ce souper m'a tout l'air d'être le produit
de la reconnaissance de ces messieurs.
En tout cas, un tel souper vaut seul un
long poème, voilà ma façon de penser,
d'autant plus qu'en fait de poèmes, les
plus courts m'ont toujours paru les meil-
leurs... Ah 1 mon Dieu ! M1'0 de Kergant
a froncé le sourcil... J'ai eu le malheur
de professer quelque hérésie !

— Vous vous êtes simplement enferré
jusqu 'à la garde vis-à-vis de M1" Bellah,
monsieur le Duc, dit un jeune abbé à
l'œil fin et à la mine déliée, qui était
placé près de la chanoinesse.

— Ma fille , monsieur le Duc, ajouta
M. de Kergant, a le travers d'aimer la
poésie avec passion.

— Eh bien ! reprit celui qu'on appelait
M. le Duc, j e n'ai pas dit de mal de la
poésie, moi ; j 'ai parlé des poèmes.

— Mais, Monsieur, demanda Bellah en
souriant , qu'entendez-vous donc par
poème.

— Par poème, Mademoiselle j'en-
tends... mais dame ! j 'entends la Hen-
riade, que je n'ai jamais lue, mais qui
est bien ennuyeuse.

— Outre que l'auteur était un polisson,
fit observer la chanoinesse. Je n'ai ja-
mais lu non plus sa Uenriade, mais on

dit que Jeanne d'Arc y est iudignement
traitée.

— Vous mo l'apprenez, Madame, re-
prit le jeune duc , et j'ajoute ce grief à
ceux que j'avais déjà contre cette épopée.
Quant à la poésie, j 'ai le bonheur de par-
tager le goût passionné qu 'elle inspire à
M11" de Kergant ; mais je suis loin d'ho-
norer indifféremment sous ce titre toutes
les lignes d'écriture d'inégale longueur.
On n'est pas poète, à mon avis, parce
qu'on évite d'appeler les choses par leur
nom et parce qu'on mesure des syllabes
avec plus ou moins d'habileté, suivant
un rythme convenu. La naïveté, le na-
turel , la bonne foi, qui sont les caratères
de la poésie telle que je l'entends, n'ap-
partiennent qu'aux premiers âges des
peuples comme aux premières années de
l'homme. Les imaginations , les senti-
ments, les rêves d'un enfant sont de la
poésie ; un jeune homme qui aime est
encore un poète ; mais, sous peine d'af-
fectation et de ridicule, il faut renoncer ,
après la première moitié de la vie, à des
formes de sensibilité et de langage qui
cessent d'être sincères et touchantes. Vous
avez, Mademoiselle, des trésors de vraie
poésie dans vos vieilles ballades bretonnes.
Ah ! je suis ravi de voir votre front s'é-
claircir... C'est mon pardon, n'est-ce-pas?
Eh bien, Messieurs, j 'offense peut-être ici
quelque barde inconnu , mais c'est mon
sentiment : une civilisation qui commence
est poétique, car l'enfant pleure, rit et

chante avant de parler... Un peup
mûr, à plus forte raison un vieux peupl
n'est poète que par artifice... C'est u
barbon avec une guitare... un art po<
tique chez une nation signifie que l'èi
de la poésie est close... Aussi depu
Boileau, et je dirais volontiers inclusivt
meut, je ne vois pas un poète en France
Vous souriez , Chevalier ? Si vous en coi
naissez un , quand ce serait vous-mêm
je suis prêt à lui rendre hommage, si
des pièces probantes, s'entend.

Celui à qui le jeune duc adressait c(
paroles était un homme d'une cinquai
taine d'années , long de taille, sec <
jaune de visage et poudré avec soin,
était assis près de M"* Andrée, à laquel
il paraissait conter, de l'air le plus s(
rieux du monde, des choses fort pla
santés, si l'on eu jugeait par les éclats (i
rire de la jeun e demoiselle.

— Votre théorie, monsieur le duc, di
il avec gravité, me blesse, je vous \'i
voue, dans mes plus chères affection
Elle refuse le titre de poète à un homrr
qui fut mon ami et dont Apollon tailla
la plume lui-même, à ce que je crois,
sut d'ailleurs faire entrer dans la poés
un élément qui n'y figure point d'ord
naire, bien à tort selon moi, je veux dii
l'utilité.

— Et le nom de ee beau génie ? d<
manda le duc.

— Son nom , monsieur le duc, est écr
au Parnasse, je n'en doute point, comni

Séjour d'été
A louer pour la saison d'été, dans le

grand parc du château de Greng (lac de
Morat), une jolie petite maison meublée,
de 5 pièces et dépendances (vaisselle et
linge).

De même, le château de Jolimont sur
Cerlier (lac de Bienne), comprenant dix
pièces confortablement meublées, avec
vaisselle et linge ; grand jardin parti-
culier. Belles promenades dans de grandes
forêts ; vue magnifique sur les Alpes, les
lacs de Bienne et de Morat. Approvi-
sionnement facile. Bateau à vapeur de
Neuveville à Cerlier.

S'adresser pour tous renseignements
à M. Gaberel , régisseur, à Greng, près
Morat.

Pour Saint-Jean, Ecluse 39, 1er étage,
joli logement de deux pièces, cuisine, eau.
S'adr. à H. Bonhôte, 2me étage.

Dès St-Jean 1887, ou offre à
louer, pour cause de départ, uu
beau logement, d'un prix moyen
et avantageux, situé dans l'un
des nouveaux quartiers, à pro-
ximité de la poste et du centre
de la ville. S'adr. pour rensei-
gnements et pour visiter le lo-
gement, rue de l'Hôpital 4, au
1er étage.

Pour Saint-Jean, au soleil levant, un
joli appartement de 2 grandes chambres
avec alcôve, cuisine, eau et dépendances.
S'adresser Temple-Neuf 6, au magasin.

157 A louer, pour la belle saison ou à
l'année, une petite propriété à proximité
de la gare de St-Blaise, se composant de
deux logements avec dépendances, ja rdin
avec arbres fruitiers. S'adr. au bureau
d'avis.

A louer, rue des Moulins , 3 apparte-
ments de 2 pièces et dépendances. S'adr.
à M. Frédéric Convert, rue du Musée 7.

A louer un petit logement, rue des
Chavannes n° 15. S'adresser à Henri
Landry, Ecluse 47.

A louer de suite, rue de l'Hôpital
n° 15, un appartement de 2 pièces et dé-
pendances. S'adresser étude Guyot, no-
taire, Place du Marché 8.

A louer pour St-Jean un logement de
3 chambres, au soleil, dépendances et
eau. S'adresser à Mlle Perregaux, Parcs
12, au second.

Pour séjour d'été, à louer à Dombres-
son un logement, 1" étage, composé de
Sept chambres. S'adresser à Pierre Gut-
knecht, fermier, à Dombresson.

A louer pour Saint-Jean un apparte-
ment de 4 ou de 3 pièces et dépendances.
— A la même adresse, une chambre non
meublée. S'adresser faubourg de la Côte
n° 5, 2me étage.

Pour Saint-Jean, un beau logement de
3 chambres, cuisine, cave, galetas et
vastes dépendances. S'adresser rue des
Moulins 21, au 2me étage.

Sont à louer :
Une belle grande salle à un premier

étage et au centre de la ville ;
Un premier étage de 4 chambres et

dépendances au centre de la ville ;
Un deuxième étage de 2 chambres,

cuisine et bûcher, aussi au centre de la
ville.

S'adr. à J.-Albert Ducommun,
agent d'affaires, à Neuchâtel.

En suite de circonstances imprévues,
à louer un appartement de 5 à 7 cham-
bres avec dépendances. Jouissance d'un
jardin. S'adr. à M. J. Monnurd , fau-
bourg des Parcs 4.

A louer pour St-Jean, Sablons 1, au
3m* étage, un ! appartement de 4 pièces,
cuisine et dépendances. S'adr. Promenade
Noire 5, au 2mo étage.

Uu logemenl de 4 chambres et dépen-
dances, remis complètement à
neuf et situé à un premier étage, est à
remettre.

S'adr. à J.-Albert Ducommun,
agent d'affaires , à Neuchâtel.

CHAMBRES A LOUER
Jolie chambre meublée. Rue de la

Place d'Armes 5, 2me étage.

Belle grande chambre meublée ou non,
pour personnes soigneuses. Bercles n" 3,
au 3me étage.

POUR CAUSE DE SAIVTJEÎ
VÉRITABLE

LIQU IDATION
d.e la. 3E?,ett>riq[\a.e cie JrParetplviies, Grj ra.xiéL' x-xie, rSTeu-diâ-tel.

Mesdames et Messieurs,
Malgré les grands sacrifices tant intellectuels que pécuniaires, et malgré la meilleure perspective, par le succès croissant

de tous les jours, d'avoir, par la suite, des années fécondes en négoce, je me vois néanmoins dans la pénible obligation de renon-
cer à l'exploitation de mon commerce et de liquider rapidement mes marchandises, vu mon état compliqué de santé.

En conséquence, je viens, très honoré public et habitants du Vignoble, vous engager à profiter d]une véritable liquidation ;
chacun peut acheter sans en avoir besoin ; la différence du prix vous dédommagera bien au delà du litige que ces achats pour-
raient vous occasionner, jusqu'au jour de les mettre en activité.

VENTE à TOUS PRIX

Fabrique «le Parapluies, Grand'rue, IVeucliàtel.

P. FRANCON.

Belles grosses perches
et perches pour haricots, à vendre, chez
Charles Rognon , au Snobiez.

Faute de place, à vendre une poussette
pour enfant, très bien conservée, à un
prix raisonnable. S'adresser Sablons 1,
3me étage, à gauche.

TONDEUSES A GAZON
CHEZ J.-R. GARRAUX ,

23, Faubourg du Crêt.

CHAUD LAIT
tous les jours, matin et soir, depuis
6 heures.

Même adresse, 2 bons veaux à vendre.
Bois sapin et foyard sec, par stère ou

en cercles.
Jean SUTTER , Terreaux 7.

ON DEMANDE A ACHETER
163 On demande à acheter un reck

avec ou sans poteaux. Le bureau du
journal indiquera .

APPARTEMENTS A LOUER
Pour cas imprévu , à remettre pour la

St-Jean, un logement composé de
deux chambres, cuisine avec eau et gale-
tas. S'adresser à Zirngiebel, relieur, rue
du Seyon.

164 Appartement à louer à Cormon
drèche, 2 chambres, cuisine, dépendan-
ces habituelles et un carreau de j ardin,
pour de suite ou plus tard, à volonté.
S'adresser au bureau de la feuille.

A louer, rue du Tertre, deux apparte-
ments de 3 pièces et dépendances, à des
prix modérés. S'adr. à M. Frédéric Con-
vert, rue du Musée 7.

SÉJOUR D'ÉTÉ
A louer de suite, à Montmollin , un joli

logement de 3 chambres , cuisine, cave et
jardin. S'adresser à Louis Gretillat , à
Auvernier.

Chambre à louer, pour messieurs. Rue
du Temple-Neuf 22, 3me étage.

Places pour coucheurs. S'adresser rue
des Poteaux n° 8, au magasin.

Belle chambre garnie à louer , rue
Purry 4, au 2me, à gauche.

A louer une chambre pour une dame.
S'adr. magasin de cigares sous le Concert.

Une chambre pour un ou deux cou-
cheurs. Neubourg n° 16, au 1".

Belle chambre pour des messieurs,
avec pension si on le désire. Bercles 1,3me étage.

Pour deux messieurs rangés, une jolie
grande chambre meublée, à deux fenê-
tres, avec balcon, exposée au soleil ; vue
magnifique. S'adresser Parcs 7.

Chambre meublée à louer, pour mes-
sieurs. Rue de l'Industrie 22, 3me étage.

Chambre bien meublée pour un mon-
sieur. Prix : 16 fr. Ecluse 2, 2me étage.

116 A louer une jolie chambre meu-
blée, au soleil levant, Evole, près de la
Place du Marché. S'adresser au bureau
d!avis.

A louer une chambre meublée, indé-
pendante. S'adresser au 1er étage, rue
Saint-Maurice 8.

Une chambre meublée à louer, rue de
l'Industrie 5, rez-de-chaussée.

47 A quelques pas de l'Aca-
démie, chambres meublées à
louer. Pension si on le désire.
S'adr. au bureau de la feuille.

A louer une chambre pour un cou-
cheur. Rue du Bassin n° 3, 2me étage.

A louer une belle chambre meublée.
Avenue du Crêt 12, au 3me étage.

LOCATIONS DIVERSES
A remettre de suite un petit magasin.

S'adr. Hôtel de la Croix Fédérale.

ON DEMANDE A LOUER
On demande à louer pour Noël 1887

un logement de 4 à 5 pièces et dépen-
dances, situé Place du Marché, Coq-
d'Inde. Promenade-Noire ou Evole.

Adresser les offres B. Z. 182, poste
restante Neuchâtel.

On demande à louer , à proximit é de la
Place du Marché, un entrepôt assez
vaste et d'un accès facile. Adresser les
offres sous les initiales M. N. poste res-
tante Neuchâtel.

OFFRES DE SERVICES
166 Une demoiselle de 30 ans, de la

Suisse allemande, parlant très bien le
français, cherche à se placer comme
femme de chambre ou à défaut comme
sommelière. Bons certificats. S'adresser
au bureau du journal.

Une fille cherche à se placer comme
aide dans les travaux de la cuisine ou de
tout le ménage. S'adresser rue des Epan-
cheurs 11, 3me étage.

160 Une brave fille possédant quelqu
notions du français, qui a appris la pr
fession de tailleuse, habituée aux ti
vaux du ménage, cherche à se placi
Le bureau du jour nal donnera l'adresa

Marie Heguelbach , Temple-Neuf 2
4me étage, se recommande pour d
lavages, écurages, ménages à faire, ef

Une personne très recommandabl
parlan t les deux langues, ayant sei
cinq ans dans la même famille, chercl
une place comme ménagère dans u;
bonue famille. Entrée de suite. S'a(
à Mme Staub, rue des Epancheurs 11.

Une fille allemande cherche à se pi
cer pour faire un ménage ordinaire. S'
dresser à Mme Kocher, rue de l'Hôpil
n° 8, au premier.

Un jeune homme robuste, habitué ai
travaux de la campagne, cherche à
placer comme domestique, si posait
avec occasion d'apprendre le frança
S'adresser à Fritz Wyssbrodt, à Chul
(Berne).

Une jeune fille parlant les deux la
gués, qui sait faire un bon ordinaire, chc
che à se placer pour le courant du me
de juillet. A la même adresse, un mag
sin est à louer. S'adr. rue des Moulins
1" étage.

Une bonne cuisinière de langue ail
mande cherche à se placer tout de sui
comme telle ou comme aide. S'adr. à M
Kocher, rue de l'Hôpital 8, au 1er étag

Une fille recommandable, parlant fra
çais, désire entrer en place le 1" jui
pour la cuisine ou pour tout faire da
un petit ménage. S'adresser magasin V
linger, rue de l'Hôpital .

Une jeune fille sachant bien coudre
ayant déjà un peu de service, désiren
se placer comme femme de chambre <bonne d'enfants. S'adr. Cassardes 2
rez-de-chaussée.

On nffrA des garcon8 d'hôt"" MJX1 \j comme portiers ou v
lets de chambre ; des sommelières, fill
de cuisine, filles pour faire tout le m
nage, bonnes d'enfants. Prompte répon
aux demandes. S'adresser au Bureau <
placement Marie Jacquenoud, rue d
Alpes, n° 23, Fribourg (Suisse).

DEMANDE S DE DOMESTIQU ES
165 OH demande, pour le 1" juin, m

personne sachant bien faire la cuisin
pour un ménage sans enfants. Inutile <se présenter sans de bonnes recomma
dations. S'adresser au bureau de
feuille.

On demande une fille honnête et labcrieuse pour aider au ménage. S'adressa
faubourg des Sablons n° 16.

156 On demande pour le 1" juin, dai
un grand ménage, une femme de chan
bre sachant coudre, laver et repasser,
munie de bonnes recommandations. S'
dresser au bureau .

Mm° de Pierre-Morel, rue du Môle
demande une cuisinière qui connais!
bien son service. Inutile de se présent
sans bonnes recommandations.



OFFRES & DEMANDES D'EMPLOI

Une demoiselle allemande, parlant le
français, désire trouver pour les mois de
vacances, une place dans une famille,
où elle aiderait à la maîtresse de la mai-
son, ou s'occuperait des enfants, elle pour-
rait aussi donner des leçons d'allemand.
Prétentions modestes. S'adresser à Mme
Jules Wavre,ruelle Vaucher 6, Neuchâtel.

161 Un bon ouvrier ja rdinier zuricois,
qui a voyagé à l'étranger, désire se placer
à Neuchâtel ou aux environs. Le bureau
du journal indiquera.

M. Matthey, maréchal, à Peseux, de-
' mande pour tout de suite un ouvrier
charron, non marié, sachant les deux
langues.

BALANCIERS
On demande un bon ouvrier tourneur.

S'adresser à Henri Favre-Martin, fabri-
cant de balanciers, Croix-du Marché 3,
Neuchâtel.

OBJETS PERDUS OU TROUVÉS
On a perdu dimanche une broche en

ivoire, forme edelweiss. Prière de la rap-
Ï)orter, contre récompense de 3 francs, à
a rue du Château n° 4, plain-pied.

La personne qui a pris par mégarde
mardi 10, au Grand Bazar, un parapluie
en soie noire, avec corbin, est priée de
le rapporter au Bazar.

AVIS DIVERS

AVIS AUX CATHOLIQUES
de la paroisse de Neuchâtel

Tous les catholiques qui sont électeurs
d'après la loi sur les cultes, sont convo-
qués en Assemblée générale. Cette As-
semblée extraordinaire aura lieu diman-
che prochain 22 mai, à 11 heures du
matin, dans l'Eglise paroissiale.

Ordre du jou r : Acquisition d'un
emplacement sur les terrains Sud-Est de
la ville pour la construction d'une église.

Le Comité de la paroisse.

Le château de Greng, près Morat, allant
être habité, le public est avisé que dès
lundi 16 mai, il est interdit à quiconque
n'a pas de carte d'entrée, de se promener
dans les parcs et forêts de cette pro-
priété.

Une surveillance active sera exercée,
et toute personne trouvée sans carte, sera
passible d'une amende de dix francs.

Le régisseur.

¦ Catarrhe guttural [
M. Brémicker, méd. prat., à Glaris, I

m'a guéri d'un catarrhe guttural opi- B|
niâtre et invétéré, accompagné de toux, I
d'expectoration , d'enrouement. Au- M
cun dérangement professionnel! ¦¦¦ H

Herm. Gerber. WM
LANGENTHAL, août 1886. BEMHB |

il l'est dans mon cœur ; mais je confesse à
regret que ses contemporains n'ont pas
eu la curiosité de percer l'anonyme dont
il aimait à voiler sa muse.

— Voyons ses vers, en ce cas.
Le chevalier médita un instant et passa

la main sur son front; puis il reprit : —
Je m'en rappelle fort heureusement quel-
ques-uus. Ce grand homme, Messieurs,
n'était pas seulement mon ami, il était
encore celui de l'humanité. Il se plaisait,
tout en la charmant, à lui donner de sa-
lutaires avis. C'est ainsi qu 'il a dit:

Aux gens que pas a pas conduit vers le tombeau
La phthisie ou la fièvre lente ,

1» conseille le lait de chèvre ou de chameau ,
Ou cslui de j ument , comme chose excellente.

Les convives n'entendirent point cette
belle pièce sans donner des signes d'une
vive gaieté ; Andrée surtout applaudit en
battant des mains avec la folle joie d'un
enfant. — Encore, chevalier ! encore, j e
vous en prie ! s'écria-t elle.

— Volontiers , Mademoiselle , reprit
l'imperturbable chevalier; c'est encore
mon ami qui a dit spirituellement de l'oie,
considérée comme aliment:

L'oie est un animal stupide,
Qui doit être sans cesse en un séjour humide ;
H la faut abreuver ; l'axiome est certain :
Yive , «lit veut de l'eau ; morte elle veut du vin ,

(A suivre.)

« LA NEUCHATELOISE .
Société suisse d'Assurance des risques de

transport à Neuchâtel
Le dividende de 10 francs par action

pour l'exercice 1886 voté par l'assem-
blée des actionnaires du 16 mai, sera
payé contre la remise du coupon n" 16 :
à Neuchâtel, à la caisse de la Société,
Promenade-Noire 5; à la Chaux-de-
Fonds, chez MM. Pury & C°; au Locle,
à la Banque du Locle ; à Genève, chez
MM. Bonna & C"; à Bâle, chez MM.
Ehinger tÈC", C. Luscher & C", deSpeyr
& C% les Fils d'Isaac Dreyfus.

LEÇONS D'ANGLAIS
*Mme Knory, route de la Gare 1, pour-

rait encore recevoir dès à présent quel-
ques élèves.

Une couturière pour habits d'hom-
me et d'enfant demande du travail, en
journée ou à la maison. Elle fait la lin-
gerie et les raccommodages. S'adresser
rue du Râteau n° 1, 4me étage.

Société des Eaux
DE NEUCHATEL

MM. les actionnaires de la Société des
Eaux de Neuchâtel sont convoqués en
assemblée générale annuelle pour le
lundi 13 juin 1887, à 11 heures du
matin, à l'Hôtel-de-Ville.

Ordre du jour :
1° Rapport du Conseil d'Admiuistra-

tion ;
2» Comptes de 1886 ;
3° Fixation du dividende.
Pour avoir droit d'assister à l'assem-

blée générale, les porteurs d'actions
doivent déposer leurs titres au bureau de
la Société des Eaux, hôtel de ville, 10
jo urs au moins avant celui fixé ci-dessus.
Une carte d'admission nominative et per-
sonnelle leur sera délivrée en échange de
leurs titres. (Art. 35 des statuts.)

Neuchâtel, le 13 mai 1887.
Au nom du Conseil d'Administration de

la Société des Eaux de Neuchâtel :
Le secrétaire : MARET.

Société suisse d'aquarellistes

EXPOSITION A NEUCHATEL
Galerie Léopold Robert , du 1er au 20 mai,
ouverte de 10 à 6 h. ; le dimanche de 11
à 6 heures. — Entrée : 50 cent. Abon-
nement : 2 francs . (H. 84 N.)

Tonhalle de Neuchâtel
Dimanche 22 mai 1887

dés 8 7J heures du soir

cesciBT
donné par l'Orchestre

S iVIBfTE - CÉCILE
sous la direction de

Monsieur J. LAUBER, professeur
ENTRÉE : 50 CENT.

Programmes à la Caisse.
MM. les membres passifs sont priés de

se munir de leur quittance.

CONCO URS
La Société d'agriculture du district de

Boudry fait connaître aux propriétaires
de vignes, qu'elle ouvre un concours sur
les cultures de plantées de vi gnes de un
à trois ans.

Une somme de fr. 500 sera répartie en
primes.

Les propriétaires qui voudront con-
courir sont invités à se faire inscrire
chez le soussigné jus qu'au samedi soir
21 mai courant.

Un droit d'inscription de 5 fr. sera
réclamé aux propriétaires qui ne sont
pas membres de la Société.

Boudry, le 16 mai 1887.
Au nom du Comité :

Le secrétaire-caissier,
F. BA.RB1ER-COURVOISIER. .

Un premier avis avait annoncé que les
inscriptions pour le

COURS DE CUISINE
à Neuchâtel seraient clôturées le 31 mars.
Un 3"" cours commencera lundi 23 mai
et il y aurait 3 places vacantes. Le Dé-
partement de l'Instruction publique re-
cevra les inscriptions pour les 3 places,
jusqu'à samedi soir 21, courant. Les élèves
paient 1 fr. 50 par jour et sont nourries.

Le cours durera 15 jours.

M-"» BUHL.MANN, Écluse 45,
se recommande pour le

Tressage île chaises en jonc.
SALLE D ARMES

MM. les amateurs d'escrime sont in-
formés que le soussigné reprendra, à
partir du 16 mai courant, la salle d'ar-
mes, rue des Terreaux 4, et qu'il se re-
commande à leur bienveillance.

Jusqu'à nouvel avis, la salle sera ou-
verte les lundi, mercredi et ven-
dredi , de 8 heures du matin à 1 heure,
et de 2 à 8 heures du soir.

P.-E. RAMUS ,
professeur d'escrime.

M. Eugène Lardy, en remettant sa
salle d'armes à M. Ram us, se fait un
plaisir de le recommander à ses élèves,
qui le connaissent d'ailleurs déjà de
réputation.

Une famille de Bâle prendrait en pen-
sion un ou deux garçons qui fréquente-
raient le collège. Prix : fr. 600 par an.
S'adresser à Neuchâtel, rue des Moulins
n° 9, au débit de vin.~ 

PENSIONNAIRE
Un jeune homme désirant se perfec-

tionner dans la langue française, demande
pension dans une bonne maison privée
où il aurait l'occasion d'apprendre la
correspondance et la tenue de livres.

Adresser les offres, en indiquant les
prix de pension, sous chiffres S. S. à
Rodolphe Mosse, St-Gall.

(M. à 1542 Z)

SOCIÉTÉ

Neuchâteloise d'Utilité Publique
Assemblée générale , mercredi 18 mai

1887, à 4 heures du soir, à l'Hôtel-de-
Ville, à Neuchâtel.

Ordre du jour :
1. Discussion sur le rapport de M. Mar -

sauche, pasteur à Peseux : < La pré-
voyance dans le canton de Neuchâtel >.

2. Proposition de M. le Dr Hirsch d'ins-
tituer un Club de libre-échangistes.

Le public esl admis.

Dans une petite famille où il n'y a
qu'un enfant, on aimerait prendre en
pension un autre petit enfant. S'adresser
à Mme Rossel au Landeron.

TERRINIER
GEORGES STEFANI , f umiste,

se recommande à l'honorable public de
Neuchâtel pour tout ce qui concerne son
état. Il espère contenter toutes les per-
sonnes qui voudront bien lui confier du
travail , qui sera exécuté promptement et
avec soin. — Domicile : rue des Epan-
cheurs 10.

Buanderie des familles
au Pénitencier des femmes à

Môtiers (Neuchâtel).
Lessives exclusivement au lissu et au

savon blanc. Promptes livraisons.
(H-2455-J)

PENSION TSCHUGG
PRÈS CERLIER

(Ba teattx à vapeur entre Neuveville
el Cerlier.)

est ouverte. — Prix de pension: 3 fr.
Chambre y compris. (H. 1634 Y.)

Le purgatif le plus agréable et le plus
facile à prendre, celui qui convient aux
personnes de tout âge et de tout sexe,
c'est le THÉ CHAMBARD , qui se distingue
des imitations par sa bande bleue de
garantie. (H. 8220 X.)

LIVRES N O U V E A U X

L ITTÉRATURE

(Suite et fin. — Voir notre numéro du 16 mai.)

M. Philippe Gille, dont les articles sont
si appréciés au Figaro, et qui a travaillé
à des livrets si charmants — Lakmé par
exemple — vient de réunir quelques
poésies en un superbe volume, sous ce
titre modeste : l 'Herbier. Poèmes de na-
ture ou de passion, ces vers ont le même
accent sincère et vibrant, la même inté-
ressante originalité : la première page
est en même temps l'une des plus belles :

L'Envolée.
Lorsqu'un oiseau captif , échapp é d'aventure ,
Vole au grand inconnu qu 'il croit la liberté ,
Lorsqu 'il veut d'un coup d'oeil mesurer la nature ,
Méprisant le logis si longtemps habité ,
Son maître , de la nuit voyant approcher l'heure ,
(C'est quand on sait aimer que l'on devient crain-

tif),
Contemple tristement cette chère demeure ,
Appelant , mais en vain , l'ingra t, le fug itif.
Sentant que son amour lui-même l'effarouche ,
Que le cœur a parfois de trop brusques accents.
Il arrête les mots les plus doux sur sa bouche ,
Mots chéris au matin et qui n'ont plus de sens.
Il apporte en tremblant une cage déserte .
L'attache doucement à l'ombrage connu
Y met son meilleur grain , laisse la porte ouverte ,
Espérant déjà voir son ami revenu.
Parfois le voyageur s'abat sur la fenêtre ;
U hésite , il compare , il songe à ses grands bois,
Et préférant (qui sait?) le log is ou le maître ,
Reprend sa cage d'or et ses chants d'autrefois .
C'est ainsi que j'ai fait , ô volag e colombe,
Je ne veux pas savoir tout ce que j'ai souffert ,
Mais l'orage a grondé , le jour meurt , la nuit

[tombe.
Reviens ! j e t'ai gardé mon. triste cœur ouvert.

Viens ! je n'entendrai pas le doux bruit de tan
[aile,

Je retiendrai mon souffle et je vivrai tout bas,
Ne crains pas mes regards, d ma chère infidèle,
Mes yeux ont trop pleuré , je ne te .verrai pas !

Combien pourront retrouver dans ces
vers touchants et si vrais, leurs regrets
et leur mélancolie ! Charmantes aussi, ou
tristes, les pièces intitulées la Petite
Jeanne, la Lettre, A vendre, etc., etc.
M. Ph. Gille est un poète de sentiment
et d'art ; il en a l'âme vibrante, le cœur
toujours ému, la mélodie berceuse, et,
pour être court, le livre n'en est pas
moins varié, montrant sous ses diverses
faces ce talent souple et personnel.
L 'Herbier, de M. Ph. Gille ne renferme pas
des fleurs grises et fanées ; ces fleurs, le
poète les a cueillies aux chemins de l'a-
mour et du rêve, elles ont conservé leurs
couleurs brillantes et vives, leur arôme
simple ou raffiné. Elles vivent et em-
baument encore, comme embaume et vit
toujours la vraie poésie, celle qui ne se
contente pas des vains caprices du
rhythme et de la forme, mais s'inspire
des sentiments éternels de l'âme humaine
et y puise la sincérité et la force.

* *
L'auteur des Feuilles au vent, M. Eugène

Le Mouël , vient de publier son deuxiè-
me volume de vers : Bonnes gens de Bre-
tagne, que nous venons de lire avec une
vive sympathie et que nous recomman-
dons sans réserves. Ce qu 'il chante dans
ce livre, M. Le Mouël le dit lui-même
dans sa Préface :
La terre de Bretagne est propice aux penseurs !
Sur les dunes sans fin , que l'horizon prolonge,
Le front s'épanouit et la mer donne un songe

Imprégné de douceurs !
Les marins de là-bas en ont l'âme remplie...
Et , le long des blés noirs, les humbles paysans
Dont le regard est doux , étonnent les passants

De leur mélancolie !
Si leur joie est paisible et leur rire discret,
Ils ont le chagrin calme et la douleur muette,
Et pareils aux dolmens à l'âpre silhouette

Ils gardent leur secret !
S'ils pleurent , leurs sanglots, sur les brises légères,
Vont aux lointains profonds se perdre dans les

[flots,
Et l'écho de la lande enterre leurs sanglots

Dans l'oubli des fougères !
Mais les deuils ignorés, hélas ! sont, ici-bas,
Ceux qui pressent nos cœurs d'une plus rude

[étreinte !
Or, la pitié console , — et j'ai donné ma plainte

Aux maux qu'on ne plaint pas !
Ce sont de vrais portraits, les Bonnes

gens de Bretagne de M. Le Mouël, hommes
et femmes aux traits accentués, aux
mains rudes, encadrés dans le mélanco-
lique et beau paysage de la lande et de
la mer. Ici, c'est le Père Jan, regrettant
son fils endormi sous les lames, là le
Chanteur qui passe par les bruyères
en égrenant ses poèmes , ailleurs la
vieille qui file, file toujours, la mémoire
et le cœur encore pleins du souvenir du
bien-aimé. Après Brizeux, qui chanta si
bien « la terre de granit recouverte de
chênes », après le charmeur Loti, M. Le
Mouël vient de nous prouver qu'il y a
encore beaucoup à glaner pour le poète
dans la vieille Bretagne, à qui la civilisa-
tion et la vulgarité contemporaines n'ont
pas encore enlevé sa saveur agreste, ses
vieilles coutumes, sa poésie sauvage et
pénétrante. M. Le Mouël a fait une abon-
dante et riche moisson le long des sentiers
bordés de néfliers verts, sur la lande fleu-
rie de bruyères roses et de genêts d'or,
au bord de la mer bleue et verte où vont
les voiles.

Lisez cette Ronde d'enfants, d'un
rhythme si original , si mélodieuse et si
touchante :
Ohé ! Daniel le pâtre , et toi , petit Elo,
Déjà grand écolier malgré ta tête blonde ,
Et toi, Pol, bûchero n aussi droit qu'un bouleau ,
Et toi , Jan , petit mousse aux yeux verts comme

[l'onde,
Allez-vous pas danser en ronde ?

lou , iou,
La lande est belle et l'on est fou ,
La ronde tourne on ne sait où,

Iou?
D'abord , chanta Daniel : Je garde des moutons,
Je les conduis , galment, par les bois et la plaine,
Et j'irai , Dieu le veuille , à beaucoup de pardons
Avant que mes cheveux soient blancs comme leur

[laine ,
Aussi je chante à perdre haleine t

Iou , iou,
La lande est belle et l'on esl fou ,
La ronde tourne on ne sait où,

lou t
Elo, dil le second : Je sais lire en latin ;
Je fais de beaux écrits sur des pages bien blan-

[ches,
Je suis un trop bon clerc pour rester sacristain ;
Quand je serai recteur, j'aurai de longues man-

[cbes ;
Et je prêcherai les dimanches !

Iou, iou ,
La lande est belle et l'on est fou,
La ronde tourne on ne sait où ,

lou l

LES BAINS I SCHNITTWEYER
Station de Thoune (canton fle Berne) — Bureau tëlÉppnipe à Steffisbourg

sont ouverts
Eaux ferrugineuses : air pur et fortifiant ; belles promenades

dans les forêts environnante s ; cure de lait ; eaux minérales,
bains et douches ; omnibus et voitures sur commande à la gare de Thoune.
— Prospectus sur demande. (H-1983-Y)

G. SCHMIDT-GERBER.

É T A T - C I V I L  DE N E U C H A T E L
Promesses de mariages.

Thomas-Cantrill Proctor , Anglais, et
Catherine-Emma Warding, Anglaise ; tous
deux domiciliés à Neuchâtel.

Donald Mac-Laren, Ecossais, et Christina
Fraser, Ecossaise; tous deux domiciliés à
Neuchâtel.

Gustave Guye, rentier, des Verrières,
domicilié à Neuchâtel, et Iina-Eugènie
KôhJi, Bernoise, domicilié à Villeret.

Henri-Louis Sandoz, horloger, de Dom-
bresson, y domicilié, et Marie-Albertine
Menod, de Neuchâtel, y domiciliée.

Giuseppe Albertoni, gypseur, Italien, et
Elise Weisser, horlogère, Vaudoise ; tous
deux domicilies à Neuchâtel.

James Kilpatrick, lieutenant de police,
Ecossais, et Mary-Jane Carson, Ecossaise ;
tous deux, domiciliés à Neuchâtel.

Naissances.
12. Maurice-Arthur, à Emile-Arthur Pro-

cureur, employé de gare, de Vaumarcus,
et à Sophie-Louise née Bonny.

13. Georges-Henri , à Charles-Auguste
Sonrel, maltre-jardinier , des Ponts, et à
Zéline-Mélina née Jacot-Guillarmod.

11. Charles, à Peter-Léonz Isler, ouvrier
chapelier, Argovien, et à Maria-Franciska
née vogel.

12. Madeleine, à Karl Bichsel, domesti-
que, Bernois, et à Marguerite-Elisabeth
née Kràhenbuhl.

15. Un enfant du sexe féminin né mort,
illégitime, Badois.

15. Théophile, à Gottlieb Zwahlen, co-
cher, Bernois, et à Rosina née Uhlmann.

Décès.
13. Marianne née Girardmaire, veuve de

François Martinet, Vaudoise, née le 6 dé-
cembre 1805.

15. Augusta, fille de Jules-François
Sennwald et de Susanne-Catherine née
Ryter, de la Chaux-du-Milieu, née le 30
juin 1886.

SÉJOUR DE MPME
et bains du lac

Madame Dr Schneider à Cerlier, lac
de Bienne, reçoit de nouveau des pen-
sionnaires pendant l'été. Charmante si-
tuation. — Chambres confortables. —
Table soignée. — Prix modérés. Excel-
lentes références. (H 93 N)

(Bateau à vapeur Neuveville-Cerlier.)

Place pour un pensionnaire ,
avec chambre, chez M. Albert
Thévenaz, Evole 1. — On rece-
vrait également deux pension-
naires pour la table.



Pol chanta , le troisième : A l'ombre des forêts
La hache, sans repos, taille la branche torse,
J'ai déjà les bras forts et souples les jarrets ,
Je sais des arbrisseaux à la légère écorce

Qui vont grandir avec ma force I
Iou , iou ,

La lande est belle et l'on est fou ,
La ronde tourne on ne sais où,

lou l
Jan , le dernier, chanta : Moi, j'irai SUT les flots ;
La mort qui rôde autour me prendra petit mousse ;
Dieu ne laisse vieillir que peu de matelots.
Bien avant qu'on vous fasse une tombe de mousse

Je serai sous la mer qui mousse t
Iou, iou ,

La lande est belle et l'on est fou ,
La ronde tourne on ne sait où ,

Iou !

Nous voudrions citer beaucoup de ce
livre fort et doux ; le Fossoyeur, Janik,
les Vieux, le Maître d'école , Soir de noce,
la Veuve, sont autant de pièces émou-
vantes et simples, où respire une pitié
profondément humaine, où se montre la
résignation, la sérénité triste de ces hum-
bles, de ces petits. Dans les Bonnes gens
de Bretagne, M. Le Mouël, que nous con-
naissions déjà comme un poète sensitif et
délicat, a donné une note bien person-
nelle et bien touchante ; cette sympathie
qu'il a éprouvée, il la fait partager au
lecteur ; on les aime, ces braves marins,
ces femmes au grand cœur, on voudrait
leur tendre la main, consoler leur infor-
tune, réconforter leur âme; on rêve une
fois de plus devant ces larges horizons
de Bretagne, imprégnés de tristesse aus-
tère et de gravité douce ; leurs silènes,
leurs ajoncs, leurs bruyères mettent un
parfum de plus au meilleur coin du
cœur, M. Eug. Le Mouël sait son métier
et manie les rhythmes en véritable artiste ;
il a un vers souple, harmonieux, varié
d'effet et de coupe, bien moderne. Ce qui
fait que son livre sera lu de chacun avec
un égal plaisir; lés simples lecteurs seront
émus et charmés du sain et bienfaisant
arôme qui s'en exhale ; les artistes y
trouveront une forme toujours habile,
souvent parfaite ; — tous de la vraie
poésie, à la fois simple et haute.

Mai 1887. Ad. R.

France
Le Conseil d'Etat rendra sa décision

vendredi soir sur le recours des princes,
revendiquant la propriété de leurs grades
militaires.

Les résultats des scrutins de ballotage
pour l'élection du conseil municipal de
Paris donnent treize autonomistes-oppor-
tunistes, cinq révolutionnaires et un con-
servateur.

Allemagne
M. le comte Solms-Sonnenwalde est

nommé ambassadeur d'Allemagne à
Rome, en remp lacement de M. de Keu-
dell.

M. Stumm, ministre à Copenhague,
est nommé à Madrid , et M. von den
Brincken, ministre à Athènes, va à Co-
penhague.

Pendant l'exercice 1885-86, on a cons-
taté que, par suite d'accidents sur les
chemins de fer allemands, 503 personnes
ont été tuées et 2,362 autres plus ou
moins grièvement blessées. La proportion
des tués et blessés est de 11,68 par mil-
lion de kilomètres parcourus par les
trains, de 0,29 par million de kilomètres
d'essieu de wagon et de 6,22 par 10,000
trains de toute espèce.

L'inauguration du canal maritime de la
Baltique à la mer du Nord est avancée
de quelques jours. Elle aura lieu le 3
juin , parce que le 5 juin l'empereur veut
assister, à Liegnitz, au 60e anniversaire
de sa nomination de chef du régiment des
grenadiers de la garde.

Italie
On assure maintenant que le gouver-

nement est disposé à n'entreprendre au-
cune action en Abyssinie avant l'automne.

Les opérations dont le principe est
définitivement arrêté auront le caractère
et l'extension que les circonstances com-
porteront. Il est certain que le gouverne-
ment ne songe à s'engager à fond que si
les premiers résultats l'y encouragent.
Sinon, il saisira la première occasion de
se retirer de Massaoua avec honneur.
Telles sont les idées qui prévalent sur la
question dans les cercles officieux ro-
mains qui puisent leurs inspirations à la
présidence du conseil.

Serbie
Le président du Conseil, M. Garacha-

nine, a retiré la démission du Cabinet,
en sorte que la crise est, terminée ,

NOUVELLES POLITIQUES

CHRONIQUE DE L'ÉTRANGER

Une grande fête populaire a eu lieu
samedi à Londres. Il s'agissait d'inaugu-
rer une institution ingénieuse et bienfai-
sante, destinée à pourvoir à l'instruction
et à la récréation des habitants des quar-
tiers pauvres, qui est aujourd'hui en
grande partie achevée grâce à des fonds
réunis exclusivement par souscriptions
et dont l'idée même est due à l'initiative
privée. Le palais du peuple, le Peop le's
palace, est un grand et bel édifice situé
dans l'est de la ville ; il ne comprend
encore qu'une bibliothèque, des salles de
conférence, une grande salle de concert
et de représentations théâtrales ; on
compte y joindre, toujours grâce à des
subsides fournis par le public, des jar-
dins d'hiver et d'été, des gymnases, des
piscines de natation, des écoles profes-
sionnelles de toute sorte et même des
écoles d'économie domestique. Tout cet
établissement complexe a pour but de
constituer, à l'usage des classes popu-
laires de Londres, un lieu d'amusement,
d'exercice, de récréation intellectuelle ou
d'instruction, et de combler ainsi une
lacune qui existe dans la plupart des ca-
pitales modernes.

L'idée première de cette institution est
due à un certain M. J.-B. Beaumont, phi-
lanthrope original, qui fit construire, il y
a quarante-sept ans, à ses frais, une
grande salle de conférence et une biblio-
thèque pour les ouvriers ; M. Beaumont
laissa 13,000 livres pour l'entretien de
cette institution. Comme le fonds d'en-
tretien ne suffisait pas, on s'adressa, pour
le compléter, au public ; les souscrip-
tions affluèrent en grand nombre, on ras-
sembla 75,000 livres (1,875,000 francs)
et il fut possible de développer singuliè-
rement le plan de l'établissement popu-
laire que M. Beaumont avait fondé. On
se hâta de construire d'abord la grande
salle des Fêtes ; sur ces entrefaites, la
corporation des drap iers de Londres
souscrivit 500,000 francs pour les écoles
qui doivent y être adjointes. C'est la pose
de la première pierre de ces écoles ainsi
que l'inauguration de la partie achevée
du palais qui ont été solennisées samedi
en présence de la reine.

Un incident dramatique s'est produit
dernièrement à Messine.

Un garçon de dix ans trouva dans la
rue un objet qu 'un de ses petits camara-
des, le fils d'un mineur , reconnut pour
être une cartouche chargée de dynamite .
Survinrent encore quelques enfants, et
l'on organisa immédiatement un jeu «au
nihiliste». L'un des garçons représentait
le tsar, deux autres devaient chercher à
commettre un attentat contre sa vie.
Malheureusement cet attentat ne réussit
que trop bien. Un des «nihilistes» jeta la
cartouche aux «pieds du tsar». Elle fit
exp losion, le «tsar» fut grièvement blessé
et expira quelques heures après .

L'empereur Guillaume est arrivé à
Potsdam jeudi, accompagné du ministre
de la guerre et de plusieurs attachés
militaires étrangers. Il est allé directe-
ment au champ de manœuvres , où il a
passé en revue le l" régiment de la
garde. Après la revue, le régiment se di-
visa en deux colonnes de marche qui
simulèrent un combat ; ces manœuvres
se terminèrent par une parade des grena-
diers et des hussards de la garde. Pon-
dant la manœuvre, l'empereur désira ex-
périmenter les effets du fusil à répétition
dans un combat entre la cavalerie et
l'infanterie. Les effets du fusil ont été
considérables ; les hommes compétents
estiment qu 'aucun cavalier n'aurait échap-
pé. Après la manœuvre, l'empereur ac-
cepta le déjeuner qui lui a été offert au
mess des hussards.

La vente des diamants de la couronne
de France se poursuit en présence d'une
foule considérable d'amateurs. Il en est
venu de plusieurs pays d'Europe et
même d'Amérique, aussi les lots sont-ils
presque tous adjugés bien au-dessus du
prix de la demande. Les pièces les plus
importantes restent à vendre et cepen-
dant ces trois premières vacations ont
produit déjà plus d'un million six cent
mille francs.

La réforme communale. — Le canton
s'est prononcé dimanche, par 6,810 voix
contre 4,495, en faveur du décret consti-
tutionnel relatif à la réforme communale.

Le district du Val-de-Travers seul l'a
rejeté.

Les collèges et sections de collège qui
ont donné une majorité de rejetants sont:
Landeron , Cressier, Enges, Lignières,
Auvernier , Bevaix , Rochefort , Montal-
chez, Gorgier, Travers, Couvet, Bove-
resse, Buttes , Verrières, Bayards, Villiers,
Fontaines, Savagnier, Montmollin , Bre-
nets, Brot-Dessus, Chaux-du-Milieu, Cer-
neux-Péquignot, Brévine et Bémont.

A Môtiers, les voix sont exactement
partagées (97 contre 9(J -

Partout ailleurs on a voté oui, c'est-à-
dire à Neuchâtel , Serrières, Saint-Biaise,
Cornaux , Peseux, Corcelles et Cormon-
drêche, Colombier, Boudry, Bôle, Cor-
taillod , Brot-Dessous, Saint-Aubin, Sau-
ges, Noiraigue, Fleurier, Saint-Sulpice,
Côte-aux-Fées, Dombresson, Pâquier ,
Chézard et Saint-Martin , Cernier, Fon-
tainemelon, Vilars, Boudevilliers, Valan-
gin, Hauts-Geneveys, Coffrane , Geneveys-
sur-Coftran e, Locle, Ponts, Chaux-de-
Fonds, Planchettes, Eplatures et Sagne.

CHRONIQUE NEUCHATELOISE

Tir fédéral. — Le Comité d'organisa-
tion nous adresse les communications
suivantes :

La commission du concours de sec-
tions du Tir fédéral de 1887 rappelle aux
Sociétés de tir que les inscri ptions seront
closes le 1er juin prochain. Elle prie, en
conséquence , celles d'entre elles qui ont
l'intention d'y partici per de s'inscrire au
plus vite.

Elle les informe, en outre, que les
membres nouvellement reçus, soit jus-
qu'au 15 juin 1887, pourront figurer sur
les listes des membres passifs et par
conséquent remplacer les actifs empê-
chés. — La valeur des dons d'honneur
offerts pour le concours de sections s'é-
lève au 7 mai à 6,200 fr.

Les corps de musique et Sociétés ins-
trumentales, qui ont l'intention de visi-
ter le Tir fédéral et de se faire entendre
à la cantine sont priés d'en donner avis
le plus promptement possible au Comité
des fêtes et musiques.

Le Comité rappelle aux tireurs de la
Suisse et de l'étranger le règlement du
concours international de vitesse pour
lequel il importe de désigner des cham-
pions.

BERNE . — Il existe dans la villa de
Mon-Terrier, près de Berne, une œuvre
d'art suisse mentionnée par les ouvrages
techniques et artistiques d'Allemagne,
magnifi que travail de la Renaissance qui
appartenait jusqu'il y a une quinzaine
d'années à la ville de Berne et consiste
dans ' la décoration complète d'une an-
cienne Wohnstube, d'un établissement
religieux, situé dans une des rues de la
ville. L'assemblée fédéral e ayant voté un
crédit de fr. 50,000 pour la conservation
de nos œuvres d'art nationale, le proprié-
taire proposa au Conseil fédéral de s'en
rendre acquéreur pour le futur Musée
national. Le département de l'intérieur
demanda un préavis au comité de la So-
ciété suisse pour la conservation des mo-
numents de l'art historique ; mais ce co-
mité ne s'est pas montré favorable à cette
acquisition ; deux membres seulement, de
Berne naturellement, se sont prononcés
pour , tandis que les autres s'y montraient
contraire. Il est vrai qu 'ils n'avaient, dit-
on, pas même vu la chose dont il s'agis-
sait.

Le propriétaire de ce travail s'est dé-
cidé, à la suite de cet incident , k le met-
tre en vente aux enchères, ainsi que les
nombreuses collections qui en forment le
comp lément. Nous aurons donc au mois
de juin le spectacle d'un petit événement
dans le monde artistique collectionneur ,
attendu qu 'il s'agit ici de meubles an-
ciens, de tableaux , de fayences, porce-
laine, armes, cuivre, grès, étain, glaces,
etc., etc.

SOLEURE . — La révision de la Consti-
tution cantonale par une Constituante a
été acceptée par 11,000 voix contre 1,000.

TESSIN. — On annonce de Bellinzone
qu'un incendie a détruit samedi dans le
village de Piotta , près Quinto, dix mai-
sons et huit granges. Le feu a éclaté au
milieu de la nuit ; il a heureusement été
vu et signalé,- dès le début , par un garde-
voie de la ligne du Gothard.

Cependant , comme il soufflait un vent
violent, le feu s'est étendu en moins d'une
demi-heure à une demi-douzaine de mai-
sons, toutes construites et couvertes en
bois. On n'a pu que préserver le reste du
village d'une destruction totale.

Une quinzaine de familles ont été ainsi
privées de logement.

Un nouveau chemin de fer pour les
touristes dans le Jura.

La Saison, jou rnal international des
voyages, publie la correspondance sui-
vante :

Il n'y a rien de nouveau sous le soleil,
dit-on , et pourtant... combien de choses
ignorons-nous encore ! L'ouverture du fu-
niculaire Bienne-Macolin va permettre au
touriste, bon marcheur, une des plus ra-
vissantes excursions dans les hauteurs
du Jura, dont le vaste panorama sur le
Jura et les lacs jurass iques jouit d'une
réputation bien méritée, surtout par un
temps clair, lorsque l'immense chaîne des
Alpes profile à l'horizon ses cimes blan -
ches et ses aiguilles noirâtres, du Sentis
au Mont-Blanc. C'est donc une primeur
que nous sommes heureux d'offrir aux
lecteurs de La Saison, avisés de nou-
veautés.

Le voyageur, arrivé sur les hauteurs
de Macolin (1,000 m.), voit se dérouler à
ses pieds les plaines du Seeland sillon-
nées par le ruban d'émeraude des riviè -
res et des canaux et la nappe azurée du
lac de Bienne jusqu'à l'île de St-Pierre.

Le coup d'oeil est charmant, et les villes
de Bienne et de Nidau étalent au milieu
de la verdure leurs maisons blanches,
leurs fabri ques et le château de Nidau ,
résidence des anciens comtes de Nidau.
(Voir notice sur Macolin).

Un joli sentier longeant à l'ouest le bois
de sapins,aunord de l'hôtel de Macolin et
offrant de jolis points de vue sur le lac de
Bienne au travers du feuillage, débouche

sur le plateau verdoyant de la montagne
de Diesse, dominé à droite par le Spitz-
berg, où l'on aperçoit dans le fond les
villages de Lambourg, Prêles, Diesse,
Nods (897 m.) et Lignières. L'ascension
du Chasserai peut se faire depuis ces
deux derniers endroits. De Nods, un bon
sentier, quelque peu pénible, conduit en
deux heures sur la crête dénudée du
Chasserai, tandis que depuis Lignières
une route carrossable conduit au même
but, mais dans ce cas il faut compter en
plus la distance entre Nods et Lignières,
soit environ 50 minutes.

A Chasserai, un bon petit hôtel de
montagne permet de se ravitailler. Là , un
magnifique panorama se déploie aux
pieds du voyageur et le récompense de
ses fatigues. Au nord, le village de Ville-
ret s'offre à la vue au travers d'une gorge
de montagne ; c'est original au possible.

En suivant la crête de la montagne, du
côté de l'ouest, on arrive en une heure
et demie à Chuffort , auberge de monta-
gne sur la route de Lignières au Val-de-
Ruz, puis en trente minutes ou se trouve
à la Dame, une des plus grandes fermes
du pays (148 hectares et 60 à 80 vaches)
où l'on peut aussi se procurer quel ques
rafraîchissements. Depuis la Dame à
Chaumont c'est une vraie promenade
d'environ deux heures au milieu de ma-
gnifiques forêts de sapins sur la crête de
la montagne de Chaumont. Un chemin
excellent, presque horizontal , remet des
fatigues de l'ascension du Chasserai et
offre de jolis points de vue, tantôt sur le
Val de-Ruz, tantôt sur le lac et les Alpes.
A moitié chemin do Chaumont se trouve
le modeste restaurant des Trois Sapins
aux frais ombrages. Enfin , au sortir de
la forêt, voici k droite le Signal de Chau-
mont dont la réputation est europ éenne,
puis une belle route, un petit clocher :
c'est la chapelle et l'école de Chaumont,
et à droite, dans une magnifi que position,
abritée par un bouquet de sapins et de
mélèzes, le Grand Hôtel , et à quelques
minutes, sur la hauteur , la Table d'orien-
tation, propriété du Club al pin suisse.
(Consulter la notice sur Chaumont .)

Nous sommes au but de notre petite
excursion, espérant avoir réussi à procu-
rer au touriste bon marcheur un nouveau
but d'excursion , encore peu connu. Temps
de marche : huit heures.

La course est encore plus facile en sens
inverse, de Chaumont à Chasserai et Ma-
colin, puisque l'on n'a pas à faire l'ascen-
sion de Nods à Chasserai.

NOUVELLES SUISSES

Depuis quel que temps, les gypseurs
de notre ville sont sur les dents. Un cer-
tain nombre de propriétaires , plusieurs
en vue de l'Exposition d'agriculture, font
remettre leurs maisons en état à l'exté-
rieur. La municipalité elle-même, entraî-
née dans le mouvement, a compris qu'elle

ne saurait différer la restauration des
façades du Temp le du Bas ; des ouvriers
y sont occupés actuellement.

Les Guides disent de Neuchâtel que
c'est une ville pr oprette ; en voyant le
grand nombre de maisons remises à neuf
ou en voie de le devenir, nous n'avons
pas à craindre que nos nombreux hôtes
de cet automne trouvent l'épithète injus-
tifiée.

CHRONIQUE LOCALE

Loi fédérale sur l'alcool.
Voici les résultats de la votation pour

les six cantons laissés en blanc dans le
tableau publié hier :

Oui Non
Zurich 50,918 8,413
Berne 34,350 32,498
Soleure 3,900 7,404
Schaffhouse 5,938 684
Appenzell (Rh.-I.) 801 1,176
Appenzell (Rh.-E.) 7,511 2,796

Berne, 16 mai.
Le résultat total le plus récent accuse

261,134 oui et 137,091 non.
Il manque encore les chiffres d'une

centaine de communes.

Paris, 16 mai.
La commission du budget a adopté le

rapport de M. Pelletan, qui déclare que
la commission n'a pas à se substituer au
gouvernement et qui rappelle la promesse
du cabinet et demande une réduction de
2 à 3 % sur toute la partie du budget
des dépenses non consacrée au service
de la dette.

Paris, 16 mai.
A la Chambre, après la lecture du

rapport de M. Pelletan, M. Goblet a de-
mandé une prompte discussion, dans l'in-
térêt du pays.

La discussion a été fixée à demain.
Athènes, 16 mai.

Les députés chrétiens de Crète ont dé-
cidé d'ajourner la publication de l'ordon-
nance invitant la population à refuser
l'impôt. Cet ajournement avait calmé les
esprits, mais les jeunes soldats turcs ar-
rivés récemment ont maltraité les chré-
tiens et provoqué un renouvellement de
l'agitation.

Bruxelles, 16 mai.
La grève générale du bassin de Cbar-

leroi prend un caractère inquiétant. Le
gouvernement a pris des mesures en vue
des incidents qui pourraient se produire.
Les troupes ont été consignées et des
trains ont été préparés pour les transpor-
ter promptement à Charleroi.

DERNIERES NOUVELLES

Le Grand Conseil s'est réuni hier au
Château de Neuchâtel, en session ordi-
naire de printemps.

L'ordre du jour appelait la nomination
du bureau.

Ont été nommés :
Président, M. Numa Dubois.
Vice-présidents, MM. Alfred Jeanhenry

et Arnold Grosjean.
Secrétaires, MM. Henri Lehmann et

Georges Courvoisier .
Questeurs : MM. Paul Ducommun ,

William Dubois, Charles Dardel et Al-
phonse Wavre.

Le bureau étant ainsi composé, le
Grand Conseil a entendu la lecture du
rapport de la Commission des comptes
et d'un certain nombre de rapports pré-
sentés par le Conseil d'Etat. Ces derniers
sont déposés sur le bureau.

GRAND CONSEIL

La FEUILLE D 'AVIS ne paraîtra
pas le JOUR DE L'ASCENSION. Les an-
nonces pour le numéro de vendredi 20
mai devront être remises à notre bureau
mercredi , avant 4 heures du soir.

AVIS TARDIFS

Égaré depuis dimanche soir une jolie
petite chatte grise angora. La rapporter
contre bonne récompense Petite - Ro-
chelle n° 17.

Le Dr FAVRE vaccinera chez
lui, route de la Gare 5, les mer-
credi 18, vendredi 20 et samedi
SI mai courant, dès 2 heures de
l'après-midi , avec du vaccin
animal de Laucy.
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